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Sachez que notre structure a mis en place des chartres qpermettant de garan-
tir l’anonymat des personnes suivies par Reagir et de garantir la confidentialité. 
Ensuite, nous n’avons pas de voiture identifiée Réagir, ce qui nous permet 
de venir chez l’exploitant ou d’organiser des RDV avec les OPA sans que le 
voisin sache qu’il s’agit d’une personne de Reagir.
Notre accompagnement est basé sur l’humain, mes collègues et moi-même 
sommes des piliers sur lesquels les personnes peuvent s’appuyer en toute 
confiance. Nos méthodes permettent aux exploitants de se sentir écoutés, 
compris et épaulés.

Vous hésitez à contacter Réagir  ?

SOCIAL Amandine Cichosz est accompagnatrice Réagir depuis 2 ans. Elle nous livre ses 
impressions et expériences sur ce dispositif reconnu par l’Etat depuis 2018 comme cellule 
d’accompagnement pour les agriculteurs en difficultés dans la Marne.

Réagir, au cœur de l’accompagnement 
des agriculteurs en difficultés 
Quelles sont les particularités 
des exploitants que vous 
suivez ?
Amandine Cichosz : Ce sont des 
individus comme vous et moi qui 
rencontrent des difficultés aux-
quelles ils ne savent plus faire 
face. Elles peuvent être d’ordre 
économique, mais aussi fami-
liales ou de santé. Réagir est là 
pour les soutenir et les accompa-
gner dans la résolution de leurs 
problèmes.
Leur point commun est le senti-
ment d’être seul et désarmé. Les 
personnes qui nous appellent ont 
la volonté de s’en sortir, mais ne 
savent pas comment s’y prendre.
Ils ont des problèmes depuis plu-
sieurs années, et se sont coupé 
du monde petit à petit, souvent 
par honte. Lors du premier ren-
dez-vous ils m’expriment un 
réel sentiment d’échec. Le poids 
moral de leurs difficultés les 
plombe, les pousse à rester chez 
eux, à ne plus participer aux réu-
nions ou à ne plus répondre au 
téléphone. Ils s’isolent et perdent 
confiance. Notre mission pre-
mière est de casser cette situa-
tion d’isolement en facilitant la 

reprise de contact avec leurs par-
tenaires (banquier, comptable, 
coopérative…). Recréer le lien 
va leur permettre progressive-
ment de retrouver l’estime d’eux-
mêmes, d’écouter des préconi-
sations et de décider d’actions à 
mettre en place.

Vous accompagnez à ce jour 
23 agriculteurs. D’après 
vous tous ces agriculteurs 
trouveront une issue positive ?
AC : Dans la majorité des cas, 
l’issue est positive pour les per-
sonnes suivies. Nous prenons le 
temps de les écouter pour com-
prendre leurs besoins. Nous 
faisons ensemble le tour de ce 
qui les motive et de ce qui leur 
pèsent. Avant tout, nous aidons 
l’homme à la tête de l’exploita-
tion, alors si son envie profonde 
est de cesser le métier d’agricul-
teur, nous l’accompagnons dans 
ce sens, a contrario, si son envie 
est de redresser la situation de 
l’exploitation, alors nous l’aide-
rons à le faire. Quoiqu’il arrive, 
nous respectons son opinion et 
nous le laissons choisir la direc-
tion qu’il a envie de prendre.

Il arrive parfois qu’un exploitant 
n’arrive pas à rebondir, en 2020, 
il y en a eu 5 abandons d’accom-
pagnement sur 136 personnes 
accompagnées. Ces personnes 
n’étaient pas forcément prêtes 
pour mettre des changements en 
place. Pour qu’un accompagne-
ment réussisse, il faut que l’ex-
ploitant soit moteur et qu’il ait 
envie d’améliorer sa situation, 
sinon, ça ne marche pas.

Réagir met souvent en avant 
sa collaboration avec les 
OPA du département. Quel 
est l’intérêt pour l’exploitant 
d’entrer dans un dispositif 
avec tous ces partenaires ?
AC : Les OPA partenaires de 
Réagir ont tous la volonté d’ai-
der les exploitants en difficultés. 
Ils proposent des leviers spéci-
fiques pour ce public Réagir 
qui souhaite trouver de l’aide et 
rebondir.
Les partenaires nous font 
confiance et savent qu’une per-
sonne suivie par Réagir a 96 % 
de chance de s’en sortir, alors ils 
assouplissent leurs règles afin de 
leur laisser le temps de rebondir.

De plus, en cas de communica-
tion difficile ou de désaccord 
partenaire et exploitant, Réa-
gir est un interlocuteur neutre, 
c’est un réel atout pour per-
mettre au partenaire et à l’ex-
ploitant de récréer une relation 
de confiance.
Nous avons aussi un rôle de 
coordination. Nous organisons 
notamment des rendez-vous 
communs avec l’exploitant et ses 
différents partenaires. Grâce à 
cela, l’exploitant n’est plus isolé, 
il se sent soutenu par l’ensemble 
de ses interlocuteurs et ils savent 
où il en est.
C’est un énorme soulagement 
pour les gens qui ont recours à 
notre accompagnement.

Amandine Cichosz, 
accompagnatrice Réagir.
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COMPRENDRE

La gamme de tracteurs 
série 7 TTV conserve 
le moteur Deutz 6,1 l 
répondant au Stage V, qui 

délivre désormais jusqu’à 247 ch 
sur les deux nouveaux modèles 
T7250 TTV et T7250 TTV HD. 
Le T7230 TTV disparaît quant à 
lui du catalogue. Ces nouveaux 
tracteurs se distinguent par la 
transmission et le train roulant. 
Le T7250 TTV HD hérite de 
la transmission Compound 
T7780 du 8280 TTV, tandis 
que le T7250 TTV accueille une 
version au dimensionnement 
inférieur, baptisée Compound 
T7560, également développée 
par Same Deutz-Fahr. Ces 
deux transmissions permettent 
d’atteindre 60 km/h autour de 
1  800 tr/min et 40 km/h autour 
de 1  200 tr/min. La charge utile 
progresse pour atteindre 6,5 t, 
le PTAC passant à 15,5 et 16 t, 
sur les versions standard et HD. 
Le pont avant évolue et gagne 
en maniabilité avec un rayon de 
braquage réduit de près de 2 m.

Des gains notables
Les performances hydrauliques 
sont à la hausse. Jusque-là 
proposée sur la série 9, la pompe 
de 210 l/min arrive au catalogue 
des options sur la série 8 et sur 
la nouvelle série 7, en alternative 
aux pompes de 120 ou 160 l/min. 

Le volume d’huile exportable 
double pour atteindre 90 l, 
alimentant les cinq distributeurs 
arrière et les deux avant. Sur le 
7250 TTV HD, le relevage arrière 
gagne en capacité pour atteindre 
11 t.
Outre un capot légèrement 

plus fuselé et un intérieur de 
cabine peaufiné, la série 7 peut 
adopter la fonction Trailer 
Brake Management associée 
au freinage pneumatique, qui 
optimise les performances de 
freinage des remorques, en 
réduisant la distance d’arrêt et en 

améliorant la stabilité. Ajoutons 
qu’il est désormais possible de 
monter d’usine le chargeur 
frontal Profiline FZ80.1.

Réussir Machinisme
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Les nouveaux modèles de la série 7 se distinguent par la transmission et le train roulant.

DEUTZ-FAHR Au début de l’été, Deutz-Fahr a présenté sa nouvelle gamme de tracteurs série 7. 
Peu de changements sont repérables extérieurement. C’est surtout au niveau 
de la transmission que des améliorations ont été opérées.

Une nouvelle transmission pour la 
série 7
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